
Compte rendu de la réunion de la commission européenne
des standards volailles à Rust (Autriche)

Samedi 22 septembre 2013 à 17 heures 30
C’est dans la ville de Rust qu’a eu lieu la réunion de septembre des juges volailles européens.

Cette ville a été élue ville la plus belle du Burgenland (la région) à plusieurs reprises.
Avec 1 800 habitants seulement, cette ville est le plus petit district d'Autriche. Cette localité pré-

sente un centre ancien comprenant de nombreuses maisons bien restaurées, et en raison de son
important patrimoine architectural, la vieille ville dans son ensemble est classée monument histo-
rique.

Rust est située au bord du lac de Neusiedl, le lac de steppe le plus grand d’Europe, dont une
partie se situe en Hongrie. Ce lac est en partie une réserve nationale naturelle.

Depuis des lustres, Rust est connue comme une ville de vignobles. On y élève du vin selon des
méthodes traditionnelles et ancestrales. Le micro-climat du lac, et le sol créent les conditions idéales
pour la production de cépages à la fois blancs et rouges. L’humidité s’échappant du lac et se répan-
dant sur la région est la base de la spécialité locale par excellence : du liquoreux et fruité « Ruster
Ausbruchs » ; ce sont ces brumes qui favorisent l’apparition du botrytis, un champignon parasite
responsable de la pourriture noble sur les raisins.

Rust est aussi une ville de cigognes. Chaque printemps, environ 30 cigognes blanches arrivent
pour y passer la belle saison. 

Le lac de Neusiedl

Ci-dessus : vue aérienne du centre de Rust

A droite : nid de cigogne





1. Salutations
Le président Urs Lochmann salue et remercie les membres présents. 

2. Liste des présences
Onze membres présents : Peter Zuffa (Tch.), Urs Lochmann (CH), Willy Littau (DK), Dietmar Kle-

ditsch (D), Jean-Claude Périquet (F), Andy Verelst (B), Klaas van der Hoek (NL), Hermann Stroblmair
(A), Willy Riebniger (D), Michel Bovet (CH), Rudy Möckel (D)

3. Javanaise 
J.C. Périquet (1) nous a envoyé cette lettre de l’abbé Keller, de la part de la commission française

des standards volailles,  qui apporte un peu plus de lumière dans l'obscure création de cette race.
Voir page précédente la lettre de l'abbé Keller (traduite en allemand pour les autres délégués par

M. Bovet).
Que faisons-nous maintenant à propos de l‘origine de la Javanaise ?
La France souhaite qu‘il soit indiqué que cette race a été créée en France. A. Verelst indique que

cette race existait en Allemagne et que l‘abbé Keller n‘a pas réalisé un réel travail de sélection, qu‘il
n‘y a pas de traces de cette race au zoo de San Diego, que ses caractéristiques sont asiatiques. La
lettre apportée montre que cette race n‘a pas été créée en France, mais seulement homologuée.
Les délégués allemands abondent dans ce sens.

Un compromis est proposé : Origine : Asie du Sud-Est. Reconnue en premier comme race en
France.

4. Liste des races et variétés de coloris
En mai, A. Verelst a dit qu'il devait élaborer une liste pour chaque pays membre. Il va nous expli-

quer l'état actuel de la situation.
Il a envoyé la liste dans les 3 langues à tous les pays. Les réactions ont été favorables et beau-

coup de travail a déjà été effectué.

5. Éjointage des palmipèdes et pintades
J.C. Périquet demande si  certains palmipèdes (races légères aptes au vol, par ex. Mignon, Haut-

volant, etc.) ainsi que les pintades peuvent être éjointés.
U. Lochmann : « A ma connaissance, cela n'est permis nulle part dans l'espace germanophone

(toute section de tissu vivant est interdit), mais comment se présente la situation dans les autres
pays ? »

Non en Tchéquie et Danemark. Oui en Belgique et aux Pays-Bas. 
Il faudrait que chaque pays vérifie la situation juridique légale à ce propos. Certains délégués

pensent que l’éjointage peut se comprendre dans l’optique de ne pas « polluer » la faune sauvage.
J.C. Périquet signale aussi que les combats de coqs sont légaux en France (dans le Nord & Pas-

de-Calais) et qu’à cette occasion les coqs sont écrêtés. De nombreux délégués pensent qu’il serait
souhaitable de ne pas présenter des sujets écrêtés à l’exposition européenne de Metz pour ne pas
« froisser » les « protecteurs » des animaux des autres pays.

Proposition de la commission européenne à la France : pas de sujets domestiques éjointés ou
écrêtés à l’exposition de Metz 2015.

6. Les canards et oies domestiques peuvent-ils aussi être exposés en couple ?
Cette question émane également de J.C. Périquet.
Pour l'exposition européenne cela nest pas possible (sujet isolé ou collection de 4, également vo-

lières), mais  pour des expositions indépendantes, cela est possible, c'est le règlement d'exposition
qui fait foi.

Dans la plupart des pays : pas de couple en exposition, sauf en Tchéquie et Slovaquie.



7. Les oiseaux d'ornement peuvent-ils porter d'autres bagues que celles de l'EE, par exem-
ple celles d'Aviornis ? 

Autre question de J.C. Périquet.
En réalité, cela ne semble pas poser de problème : en Allemagne, France, Belgique et Pays-Bas

c’est admis ; d’autant plus que cela fait référence à des dispositions légales.

8. Comment réagissons-nous avec les Orpington barrées si le dessin fait penser plutôt à
celui du coucou ?

Autre question de J.C. Périquet.
Il va falloir étudier la situation du coloris dans les différents pays. S'il existe des sujets d'élite qui

sont indiscutablement barrés, alors les "coucou" n'ont aucune chance. Si cela constituait un problème
spécifique à la race, il faudrait juger avec une certaine clémence.

Ou comment envisagez-vous la chose ?
Confirmation : le barré est préféré et le coucou sanctionné. En Allemagne, les éleveurs parvien-

nent à faire du barré.

9. Chefs-juges à Metz 2015
Le jury international doit être désigné à temps, tout comme les chefs-juges. Comme Jean-Claude

est impliqué dans cette procédure pour l'Européenne de Metz, il aimerait pouvoir aller de l'avant.
Le jury international est composé de 3 personnes : le président de la commission européenne, le

président de la section volailles et un représentant du pays (pour Metz, respectivement U. Lochmann,
W. Riebniger et J.C. Périquet).

Les autres membres de la commission européenne seront chefs juges.

10. Photos de Pavlov
Comme le représentant russe nous a reproché que les images montrées ne représentaient nul-

lement des animaux purs, U. Lochmann a trouvé quelques photos qui ont été prises en Russie et
qui présentent des Pavlov fort typiques.

Cette race apparaît au Danemark ; il faudrait un standard précis. Il semble qu‘il existe plusieurs
versions ou ébauches de standard. La commission devra établir un standard pour aider la Russie et
éviter plusieurs standards (réunion de mars).



11. Combattant de Madagascar
Cette race a été présentée à l'exposition européenne, mais sans standard, de sorte qu'elle n'a

pas pu être jugée.
Depuis lors, U. Lochmann s’est informé auprès des éleveurs de combattants et a obtenu les in-

formations suivantes : « Le Combattant cou-nu de Madagascar est toujours plus populaire. Il n'y a
en réalité pas de standard pour ces combattants en Europe. Les sujets présentés sont, à mon avis,
issus de croisements entre le Malais et le Cou-nu du Siebenburg. A Madagascar, il n'existe plus de
grands Cou-nu comme ceux décrits dans l'ouvrage de Carlos Finsterbusch "Cockfighting all over
the World" (1929). J'ai obtenu cette information de première main d'un éleveur de combattants à
Madagascar, Willem van Ballekom. »

Devons-nous apporter une aide sous forme d'un standard ?
U. Lochmann : « J'ai pu rassembler aussi quelques photos de sujets. Je les prends avec un des-

criptif à retravailler que W. Ballekom a établi sur la base de ses animaux. Si nous voulons poursuivre,
cela serait certainement un sujet pour la réunion de mars. »

Conclusion : attendre plus d’informations et en reparler à la réunion de mars.

12. Traitement spécifique du Serama
Un article sur le Serama a été publié dans la Geflügelbörse (journal avicole allemand) et soulève

la question de son intégration dans le cadre des volailles de race.
Le courriel de R. Möckel à ce sujet :
« Nous subissons la pression d'un club spécial fondé récemment pour que nous les traitions

comme "nouvelle espèce animale", comme cela se fait aux Pays-Bas.
J'ai répondu que les dispositions appliquées aux Serama étaient les mêmes que celles valables

chez les autres races. »
Devons-nous céder à cette pression ou laissons-nous les choses en l'état ?
U. Lochmann souhaite que la commission européenne maintienne son point de vue, en citant

l’exemple du championnat d’Europe organisé à Verdun (France) en 2013.
J.C. Périquet confirme en parlant de ce championnat (425 sujets classés par variétés) et indique

qu’il est possible et souhaitable de continuer dans la voie indiquée par la commission européenne.
Les délégués de la commission sont d’accord pour continuer dans cette voie.

13. Situation du standard européen
A. Verelst va présenter la situation :
« J'aimerais que nous parlions de la proposition "Standard“ que j'ai envoyée le 30 mai. Depuis

lors, j'ai déjà préparé une grande quantité de races. En collaboration avec F. Focardi (I) et Peter (CZ
et SK), des projets sont déjà achevés pour toutes les races italiennes, tchèques, slovaques et polo-
naises. Les croates sont aussi prêtes et sont actuellement chez Kresimir pour un premier contrôle.
Tout est disponible en allemand et en français. Nous pourrions donc en parler… (voir mail à tous). »

La plupart des pays semblent acquis à la réalisation d’un véritable standard européen.
Une discussion s’en suit sur le fait de remettre (ou non) à chaque fois la description de toutes les

variétés d’une race ou de mettre les descriptions de variétés en début de standard (ce qui ferait ga-
gner de la place).

J.C. Périquet signale que par souci de simplification, dans le futur standard français, la version
naine sera mise après la grande race, avec seulement les différences.

Une longue et animée discussion s’en suit sur la proposition de réalisation d’un véritable standard
européen pour les volailles. Une décision sera prise l’année prochaine.

14. Modifications du standard EE
Proposition (acceptée) : Australorp coq : 3 à 4 kg. Poule 2,5 à 3 kg.
A. Verelst souhaite une précision sur la couleur des rémiges primaires de l’Orloff. À venir.
Parmi les quelques points pouvant intéresser les éleveurs français : admissions : Ardennaise,

poule d’Alsace (grande et naine), Faverolles française



15. Questions diverses
- Prochaine réunion des juges dans le nord de l’Italie, 4ème week-end de septembre.
- Autre point : P. Zuffa pose un problème qe les éleveurs rencontrent avec la Rhode-island en

Tchéquie et Slovaquie  : de plus en plus de poules ont des plumes étroites et pointues surtout à la
selle. Faut-il disqualifier ? Réponse : c‘est un gros défaut non disqualificatif (méritant 90 points).

L‘ordre du jour étant terminée, le président U. Lochmann remercie les membres de la commission
et clôt la séance à 23 heures.

Jean-Claude Périquet, représentant de la région sud-ouest (Espagne, France, Italie) à la com-
mission européenne des standards.

Merci à Michel Bovet pour les traductions.

(1) Note : les questions posées par J.C. Périquet l‘ont été à la demande de la commission fran-
çaise des standards.

De gauche à droite : K. van der Hoek, secrétaire de la section volailles ;
U. Lochmann, président de la commission des standards ; W. Riebniger,
président de la section volailles


